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KEVIN GILMORE RENTRE AU BERCAIL
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Un parcours
invraisemblable
a mené Kevin
Gilmore d’Arvida à
Québec, puis à Los
Angeles, avant de le
ramener àMontréal.
Aujourd’hui, il est
de retour parmi les
idoles de son enfance,
au Centre Bell, dans
la grande famille du
Canadien. Une belle
acquisition pour le
Tricolore et pour le
Québec, nous dit
Réjean Tremblay, qui
l’a rencontré à la veille
du premier match de la
série Canadien-Bruins.
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MARC ANTOINE GODIN

BOSTON — En saison régu-
lière, les Bruins de Boston
ont excellé à trouver un juste
équilibre entre robustesse et
discipline. Ils ont joué la carte
de l’intimidation à l’occasion
– le Canadien en sait quelque
chose – mais se sont en même
temps montrés frugaux au
chapitre des avantages numé-
riques accordés à l’adversaire.

Pourtant, les Bruins n’ont
pas été «gros» face auCanadien
lors du premier match. Se
pourrait-il qu’ils aient ménagé
leurs transports au nom de la
discipline à tout prix?

«Je ne crois pas, a répondu
Chris Kel ly. Nous avons
terminé nos mises en échec
quand la situation le deman-
dait. Peut-être que les médias
croient que parce que ce sont
les séries, il faut absolument
renverser l ’adversa i re de
l’autre côté de la bande, mais
ce n’est pas le cas. Il faut seu-
lement jouer notre match en
fonction de nos atouts.»

Shawn Thornton, qui a l’ha-
bitude de connaître de bons
matchs face au Canadien, a été
limité à cinq minutes d’utili-
sation. Son trio n’a pu laisser
sa marque. « Nous essayons
toujours de pratiquer un style
robuste, mais en séries, on se
doit d’être disciplinés, a signalé

Thornton. Pourrions-nous jouer
plus physique? Probablement.
Mais nous ne sommes jamais
satisfaits... Au moins, sur le
plan de la discipline, nous
avons fait du bon travail.»

Selon l ’entra îneur- chef
Claude Julien, si les Bruins

n’ont pas davantage fait valoir
leur domination physique,
c’est parce qu’ils ont dominé
les autres aspects du jeu!

« Nous voulons jouer de
façon robuste, mais ça devient
un défi de le faire lorsque nous
avons la rondelle durant toute
la soirée, a lancé Julien.

« Nous n’avons pas passé
beaucoup de temps dans
notre territoire, de sorte que
nos défenseurs n’ont pas
eu l’occasion de vraiment
s’impliquer physiquement.
Et bien sûr, on ne frappe
pas quand on contrôle la

rondelle en zone offensive.
Nous avons quand même ter-
miné le match avec un certain
nombre de mises en échec, mais
ç’a assurément dégonflé l’aspect
physique de notre jeu.»

La lecture de Julien est inté-
ressante quand on constate
que, dans les matchs Bruins-
Canadien de cette saison, c’est
lors de leur victoire de 7-0
que les Bruins ont le moins
cherché le contact, se limitant
à 11 mises en échec. Dans les
5 rencontres précédentes, ils
en avaient appliqué plus de
23 en moyenne.

L’intensité avant la brutalité
À moins que les Bruins

cachent bien leur jeu, ça ne
semble pas être une prio-
rité pour eux de punir les
joueurs du Canadien comme
ils l’avaient fait lors de leur
fameuse v ic toi re de 8 - 6
à Boston.

Est-ce parce que dans cette
rencontre, malgré la brutalité
affichée face au CH, ils avaient
néanmoins accordé quatre
buts en avantage numérique?

Chose certaine, on sent
une certaine retenue chez
les Bruins. « On peut tou-
jours jouer de façon plus
agressive, et en cela, je parle
d’être plus affamé sur les
rondelles libres et de rem-
porter plus de batailles à un
contre un, a précisé Gregory
Campbel l , un autre gros
bonhomme des Bruins.

« Jouer physique, ce n’est
pas toujours faire des mises en
échec retentissantes ou jeter
les gants. C’est être intense sur
la rondelle, particulièrement
devant le filet, là où on a des
chances de marquer.»

Le Canadien dur à intimider
Avant que ses hommes

distr ibuent des mises en

échec retentissantes, Claude
Julien veut surtout qu’ils se
fraient un chemin devant
Carey Price.

« La présence au filet est
plus un état d’esprit que
quelque chose que l’on doit
pratiquer, a noté l’entraîneur
des Bruins. Si l’on s’engage
à y aller, nous allons y aller,
même si le Canadien a fait du
bon travail à nous maintenir
en périphérie lors du premier
match.»

C’est dans l’ADN des Bruins
d’être plus agressifs et plus
robustes lorsqu’ils élèvent leur
niveau d’intensité. Et ils se
doivent assurément d’être plus
intenses ce soir qu’ils ne l’ont
été en lever de rideau.

Mais de là à dire qu’ils peu-
vent intimider le Canadien ?
«Ce sont des adultes accom-
plis et c’est difficile d’intimi-
der des adultes accomplis »,
a répondu Chris Kelly.

Où était la robustesse des Bruins ?

FRANÇOIS GAGNON

BOSTON—De tous les doutes
et toutes les craintes affichés
à l’aube de la série Canadien-
Bruins, les plus imposants
étaient reliés aux séquelles
laissées par les deux dernières
visites du Tricolore à Boston.

Des escales qui s’étaient
soldées par un revers de 8-6
du Canadien dans un match
marqué de plusieurs bagarres
dont les joueurs du Tricolore
se sont retrouvés au mauvais
bout des poings, et le revers
gênant de 7-0 au cours duquel
Brad Marchand a inscrit le
seul but à trois contre cinq
dans la LNH cette année.

Victime de 13 buts sur
67 tirs affrontés en 5 périodes,
Carey Price a chassé tous les
doutes avec son jeu blanc de
jeudi. Un troisième en car-
rière en séries aux dépens des
Bruins, qu’il a battus 1-0 et
5-0 au TD Garden et au Centre
Bell il y a deux ans.

«Carey est présentement le
meilleur gardien au monde.
J’ai joué avec Martin Brodeur
au New Jersey, avec Henrik
Lundqvist à New York. Quand
ces gars-là étaient dans leur
bulle, il était impossible de

marquer contre eux. Carey est
dans cette zone en ce moment.
On le voit, on le sent. Il est
le meilleur. C’est aussi sim-
ple que ça. En plus, il est le
meilleur gardien dans une
ville où il est encore plus dif-
ficile d’être le meilleur, car
on n’a pas la moindre marge
de manœuvre », a expliqué

Scott Gomez après la victoire
aux dépens des Bruins lors du
premier match.

Quant aux joueurs malme-
nés dans la défaite de 8-6, ils
semblaient loin d’être hantés
par ces tristes souvenirs.

Tom Pyatt, victime d’une
raclée en règle offerte par
Gregory Campbell, a disputé

un fort match avec Lars Eller
et Travis Moen pour museler
le premier trio des Bruins,
contre qui ils se sont souvent
retrouvés.

«Ces prétendues séquelles
étaient parfaites pour vous
donner du matériel. Dans le
vestiaire, il n’y avait rien de
tout ça. C’était oublié depuis

longtemps. Comme il sera
important d’oublier nos suc-
cès de jeudi soir afin d’éviter
de tomber dans le piège de
la complaisance », a assuré
James Wisniewski.

D’ailleurs, ce n’est pas par
complaisance que les réguliers
du Tricolore ont profité d’un
congé hier alors que les Bruins
s’entraînaient normalement.

«Nous avons eu trois bons
entraînements pour préparer
la série. Entre les matchs, je
préfère donner du repos aux
joueurs et avoir des réunions
d’équipe pour travailler sur
les ajustements que nous vou-
lons apporter », a mentionné
Jacques Martin.

« Ils seront meilleurs»
Au lendemain d’une victoire

qui a mis toute la pression
sur le dos de ses adversaires,
Martin et ses joueurs s’atten-
dent à un match difficile.

«Ils seront meilleurs samedi
(ce soir) qu’ils ne l’ont été hier
(jeudi). Nous avons gagné le
premier match, mais ce n’était
qu’un match. Il reste beaucoup
de hockey devant nous», a lancé
David Desharnais au lendemain
de son premier match de séries
éliminatoires en carrière.

«Ça reste du hockey, mais
c’est un fait que j’étais pas
mal nerveux jeudi. Surtout
dans l’attente de la partie.
Ca r une fois la rondel le
déposée sur la glace, le hoc-
key a pris le dessus et je suis
content de la partie que nous
avons disputée », a souligné
le joueur québécois.

« Je m’attends à un gros
débu t de r encon t r e de s
Bruins demain (ce soi r) .
Nous avons plusieurs scé-
na r ios d ’établ is quant à
notre plan d’équipe. On doit
s’attendre à des choses dif-
férentes de leur part et nous
apporterons les ajustements
nécessaires au fil du match »,
a poursuivi Jacques Martin.

Gomez : «Carey est présentement
le meilleur gardien au monde»

PHOTO BERNARD BRAULT, LA PRESSE

Carey Price a chassé tous les doutes avec son blanchissage, jeudi.

«Carey est dans cette zone
en ce moment. On le voit,
on le sent. Il est le meilleur.
C’est aussi simple que ça. »
—Scott Gomez

PHOTO BERNARD BRAULT, LA PRESSE

Zdeno Chara était un joueur attentif pendant l’entraînement des Bruins, hier.

«Peut-être que les médias croient que parce que ce sont
les séries, il faut absolument renverser l’adversaire de l’autre
côté de la bande, mais ce n’est pas le cas.»—Chris Kelly
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ISABELLE AUDET

BOSTON — Aux abords du
TD Garden, à Boston, une
femme transporte un sac rem-
pli d’articles des Bruins. C’est
Audrey Boychuk, la mère de
Johnny Boychuk, le numéro
55 des Bruins. «Vous venez
de Montréal? Ah, si notre fils
ne jouait pas à Boston, nous
encouragerions les Habs ! » a
lancé d’emblée John Boychuk,
le père du défenseur, en croi-
sant l’équipe de La Presse.

La famille Boychuk est
établie à Edmonton. Depuis
toujours, le clan se dit vendu
aux Oilers... et au Canadien
de Montréal. «J’aime aller au
Centre Bell. On y voit les photos
deBéliveau, deRichard... j’aime
toute cette histoire. Qui sait,
nous irons peut-être voir une
partie de la série à Montréal!»
souhaite M. Boychuk.

Le couple se dit très fier
d’être Canadien. Il aurait été
tout naturel, explique-t-il,
d’encourager une équipe cana-
dienne pendant les séries.

Or, c’est sur un chandail
d’une équipe américaine,
grande rivale du Canadien de

Montréal par surcroît, que le
nom de Boychuk est imprimé.
Qu’à cela ne tienne, John
Boychuk porte fièrement le
chandail jaune et noir.

«Nous chantons l’hymne du
Canada avec notre chandail
des Bruins et tout le monde
nous regarde», a-t-il raconté.

«Et on chante fort !» a ajouté
Audrey.

Johnny Boychuk complète
sa deuxième saison à Boston,
après avoir été obtenu de
l’Avalanche du Colorado. Le
défenseur de 27 ans s’est fait
plutôt discret dans le premier
affrontement de la série.

En entrevue avec La Presse
hier, il a toutefois reconnu qu’il
était agréable d’avoir converti
des Canadiens à la cause des
Bruins. «Évidemment, quand
on est Canadien, on prend pour
des équipes canadiennes, mais
maintenant que je joue ici, de
nombreuses nouvelles person-
nes encouragent les Bruins...»
a-t-il lancé en souriant.

Voyez le reportage vidéo
d’Isabelle Audet
et de Bernard Brault sur
cyberpresse.ca/boychuk.

Partisans des Bruins… par obligation

PHOTO BERNARD BRAULT, LA PRESSE

Johnny Boychuk complète sa deuxième saison avec les Bruins, après avoir été obtenu de l’Avalanche du Colorado.

CLAVARDAGE
Venez clavarder
en direct avec Marc
Antoine Godin et des
milliers d’internautes

pendant le deuxième match
de la série, ce soir, dès 19h,
sur cyberpresse.ca/sports

CANADIEN-BRUINS SUR CYBERPRESSE.CA
VIDÉOS

Visionnez les
reportages
vidéo de notre
journaliste

Isabelle Audet en direct de Boston,
de même que les commentaires
d’après-match de François Gagnon
sur cyberpresse.ca/hockey

PHOTOS
Notre photo-
graphe Bernard
Brault est à
Boston pour

saisir toute l’action des
matchs. Voyez ses photos
sur cyberpresse.ca/sports

Tomas
Plekanec
PHOTO
BERNARD
BRAULT,
LA PRESSE

FRANÇOIS GAGNON

BOSTON — Contrairement à
son entraîneur-chef Claude
Julien et à son président Cam
Neely, qui sont sortis de la
défaite de 2-0 aux mains du
Canadien plus meurtris que
bien des joueurs des Bruins,
le directeur général Peter
Chiarelli n’affichait pas de
meurtrissures. Du moins, elles
n’étaient pas apparentes.

« Je garde ça en dedans.
Je suis peut-être aussi d’une
nature un peu plus calme
que celle de Claude et Cam»,
a lancé l’a rchitecte de la
reconstruction des Bruins
lor s d ’un ent re t ien avec
La Presse après l’entraînement
de son équipe hier.

«Ça ne veut pas dire que je
suis sorti indemne de ce pre-
mier match. C’était frustrant
de voir que nous n’arrivions
pas à marquer et à prendre le
contrôle. Mais c’est la nature
du hockey. Nous visons la
Coupe Stanley. Pour l’obte-
nir, il faut être en mesure de
rebondir après des sorties
difficiles comme celle d’hier
(jeudi). Nous y arriverons.»

Malgré ses 46 ans, Peter
Chiarelli complète sa cin-
quième saison à la tête des
Bruins. Cinq saisons au cours
desquelles il n’a pas chômé.

Les partisans doivent à
cet avocat qui fut d’abord
responsable du contentieux
et directeur général adjoint
des Sénateurs d’Ottawa, les
embauches de Zdeno Chara,
Marc Savard et Michael Ryder
à titre de joueurs autonomes.

I ls lui doivent aussi, et
sur tout , une quaranta ine
de transactions qui ont per-
mis de changer et rechanger
la face des Bruins. Outre
Cha ra e t Ryde r , 11 de s
18 autres joueurs qui affron-
tent le Canadien ce prin-
temps ont été acquis par le
biais de transactions concoc-
tées par Chiarelli. Nathan
Hor ton , Tomas Kaberle ,
Andrew Ference, Dennis
Seidenberg, Mark Recchi,
Gregory Campbell, Daniel

Pa il le, Chris Kelly, R ich
Peverley, Adam McQuaid et
Tuukka Rask – sa première
acquisition – sont le fruit
du travail de ce diplômé de
Harvard (Économie). De ce
groupe, six n’étaient pas ici
en lever de rideau de la sai-
son que les Bruins souhaitent
prolonger le plus longtemps
possible.

En plus d’apprendre à jon-
gler avec des millions sur

les bancs de l’une des plus
prestigieuses universités au
monde, Chiarelli a défendu les
couleurs de l’équipe de hoc-
key pendant quatre saisons.
Au fil de sa carrière avec les
Crimson, il a récolté 49 points
en 70 rencontres en plus d’as-
sumer le rôle de capitaine et
de partager le vestiaire avec
Don Sweeney, un ancien des
Bruins. Chiarelli a ensuite mis
le cap sur l’Europe, où il a joué
une saison avant de rentrer à
Nepean, en banlieue d’Ottawa,

pour y faire ses études de droit
et accéder au barreau.

Partisans impatients
Les Bruins ont remporté

leur dernière Coupe Stanley
en 1972 . De très bonnes
équipes se sont depuis suc-
cédé au Garden, mais elles
n’ont jamais pu of f r i r le
précieux trophée à des par-
tisans qui commencent à
s’impatienter. Les Bruins ont

d’ailleurs été copieusement
hués en troisième période
jeudi. Ils le seront davantage
ce soir si le Canadien gagne
un deuxième match de suite
en terrain hostile.

Après sa première saison
à Boston, Chiarelli a raté
les séries. Il a congédié son
entraineur-chef (Dave Lewis),
qu’il a remplacé par Claude
Julien. Depuis, les deux hom-
mes ont toujours accédé aux
séries. Ils ont même connu
une saison de 116 points –

la deuxième de l’histoire après
les 119 points récoltés lors de
la dernière conquête en 1971-
1972 – en 2008-2009. Malgré
tout, ils n’ont jamais franchi la
deuxième ronde.

Mardi, à l’aube de la 33e

sér ie opposant Boston et
Montréal, Chiarelli a déclaré
que personne ne pourrait
se satisfaire si les Bruins
tombaient avant la finale de
l’Association de l’Est. Un com-
mentaire qui a été comparé à
une épée brandie au dessus de
la tête de son entraîneur.

«Je te l’ai dit tout à l’heure.
On vise la Coupe Stanley. Les
changements apportés nous
permettent de compter sur une
équipe capable de se rendre
jusqu’au bout. Ma remarque
n’était pas une analyse du
travail de Claude, mais bien
un objectif réaliste en fonction
de notre potentiel », a plaidé
l’avocat de carrière.

Kessel : la pièce maîtresse
De fait, dans les coulis-

ses du Garden, on soutient
que Chiarelli doit remplir
ses propres objectifs sans
quoi il pourrait aussi payer
de son emploi une autre
élimination hâtive. Avec sa
feuille de route, il ne serait

toutefois pas au chômage
bien longtemps.

S’il est fier d’une majorité
de ses transactions, Peter
Chiarelli convient que celle
qui a envoyé Phil Kessel à
Toronto en retour de deux
premiers choix au repêchage
– Tyler Seguin l’an dernier et
la 9e sélection l’été prochain –
et d’un choix de deuxième
ronde l’an dernier (Jared
Knight) fut la pièce maîtresse
de cette reconstruction.

« Il est toujours difficile de
se départir d’un joueur de la
trempe de Phil. Mais il ne
voulait plus jouer à Boston
et le salaire qu’il réclamait
m’aurait empêché de res-
pecter le plafond salarial.
David Krejci et d’autres jeu-
nes étaient prêts à prendre
la relève. Ma philosophie est
simple : je veux que mes équi-
pes soient un mélange d’expé-
rience et de jeunesse, de talent
et de robustesse. C’est ce que
nous avons. Le repêchage nous
a donné les Bergeron, Krejci,
Lucic, Marchand, Chara est
venu du marché estival et les
récentes transactions nous ont
donné talent et expérience
avec des gars comme Horton,
Kaberle et Kel ly. I l faut
maintenant gagner.»

Chiarelli vise la Coupe Stanley
Les efforts investis dans la reconstruction des Bruins doivent maintenant porter leurs fruits

PHOTOCHARLES KRUPA, ARCHIVES ASSOCIATED PRESS

Le directeur général des Bruins, Peter Chiarelli : « Il faut être en mesure de rebondir après des sorties difficiles comme celle de jeudi. Nous y arriverons. »

«Ma philosophie est simple : je veux que mes équipes soient un mélange
d’expérience et de jeunesse, de talent et de robustesse. C’est ce que nous avons.
Il faut maintenant gagner. » —Peter Chiarelli
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Sans Zetterberg
Le genou gauche d’Henrik
Zetterberg n’est pas suffisam-
ment guéri pour lui permettre
de prendre part au deuxième
match de la série entre les Red
Wings de Detroit et les Coyotes
de Phoenix. L’entraîneur-chef
des Red Wings, Mike Babcock,
a indiqué queZetterberg ne sera
pas dans la formation partante
de l’équipe ce soir, au domicile
des Wings. Babcock a toutefois
indiqué que l’attaquant suédois
fera le voyage lorsque la série
se transportera en Arizona,
lundi, et il a ajouté qu’il avait
hâte que Zetterberg revienne
au jeu. Les Red Wings ont
remporté le premier match de
la série, 4-2 mercredi dernier,
sans les services de Zetterberg.
—Associated Press

EN BREF

MATHIAS BRUNET

ANALYSE

L es Sharks ont souvent eu à
composer avec une pression
presque insoutenable ces

derniers printemps. Parce qu’ils
dominaient outrageusement en
saison régulière, on exigeait
d’eux la Coupe Stanley.

Cet hiver, les Sharks se
sont contentés de dominer en
deuxième moitié de saison.
De sorte que les Canucks de
Vancouver, premiers au clas-
sement, ont désormais à vivre
avec la vilaine pression de
devoir gagner. Le capitaine Joe
Thornton est non seulement
libéré de la pression collec-
tive, mais aussi de la pression

individuelle. Parce que les
Sharks, c’est beaucoup plus que
Thornton, Marleau et Heatley.

Joe Pavelski, étonnamment
encore méconnu, a été fumant
en séries l’an dernier avec
17 points en 15 matchs. Idem
pour Ryan Clowe, l’attaquant
de puissance rêvé, qui a amassé
seulement deux points de
moins que Heatley cette année.

Aucun attaquant n’a joué
plus que Pavelski jeudi soir lors
de la première rencontre face
aux Kings de Los Angeles. Et
ce modeste choix de septième
ronde en 2003 s’est aussi offert
le but gagnant en prolongation.

Ryan Clowe , choi x de
sixième ronde en 2001, a
amassé trois aides grâce à son
jeu robuste et méthodique.

Équilibre
Les Kings se sont néanmoins

bien battus. Ils avaient marqué
seulement onze buts en sept
matchs depuis la perte de leur
meilleur compteur Anze Kopitar.
Ils en ont compté deux jeudi et
forcé la prolongation. Mais il n’y
a pas de victoiremorale en séries.
Les Kings, comme les Rangers
mercredi, devaient gagner ce
type de match serré pour espérer
survivre à la première ronde.

San Jose a pu remporter le
premier match sans compter sur
l’explosionoffensivedeThornton,
Marleau et compagnie.

L’émergencedeLoganCouture
et le retour en forme de Devin
Setoguchi permettent auxSharks
d’avoir une attaque équilibrée.
Quand votre deuxième unité en
supériorité numérique est formée
de Couture, Heatley et Clowe à
l’avant, vous êtes en voiture!

Les Kings ont une superbe
défense, mais leur manque de
punch à l’attaque les rend trop
vulnérables face aux Sharks.

Même si ceux-ci ont perdu un
défenseur devenu important, Ian
White, victime d’une charge par
derrière de la part de Jarret Stoll,
qui a été suspendu un match
hier. Comment l’arbitre a-t-il pu
laisser passer un tel coup?

Les Sharks enfin libérés de la pression...

San Jose mène la série 1 à 0

«L’UN DES MEILLEURS
MATCHS DE PLEKANEC»
Tomas Plekanec a peut-être été
blanchi de la feuille de pointage lors
du premier match, mais son travail
colossal en défensive de même que
la demi-douzaine de bonnes chances
de marquer dont il a bénéficié ont
conduit Jacques Martin à encenser
le travail du centre tchèque. «C’était
peut-être l’un des meilleurs matchs
que j’ai vu de lui depuis que je suis
son entraîneur, a soutenu Martin.
Vous allez me dire qu’il n’a pas
récolté de point, mais son trio – avec
Michael Cammalleri et tantôt Travis
Moen, tantôt Andrei Kostitsyn – est
celui qui a obtenu le plus de chances
de marquer. Il a fait de l’excellent
travail. Ça prend un travail d’équipe
pour gagner. Certains ont marqué
des buts, d’autres ont bien joué sans
la rondelle pour contrer les meilleurs
joueurs adverses.»

EN DÉCOUDRE AVEC
CHARA ET KREJCI
Tomas Plekanec a eu maille à partir
avec son compatriote David Krejci
de même qu’avec le Slovaque Zdeno
Chara dans le premier match. Un coup
de bâton du premier, en deuxième
période, lui a brisé une dent. Plekanec
a d’ailleurs raconté l’incident en
cachant mal son inimitié pour le centre
des Bruins. Quant à Chara, qui lui a
littéralement sauté dessus en fin de
match, Plekanec a perçu cela comme
de la pure frustration. «Je ne lui ai rien
dit, je ne faisais que me battre pour la
rondelle et un petit harponnage vers
la rondelle l’a touché, a-t-il expliqué.
J’ai ensuite chutéet Chara ne m’a pas
laissé me relever!»

SPACEK PEUT
«SURVIVRE» !
Le Canadien a eu congé
d’entraînement, hier, et cinq joueurs
se sont rendus àWilmington, en
banlieue de Boston, pour participer
à un exercice facultatif. Il s’agissait
des défenseurs Jaroslav Spacek,
Paul Mara et YannickWeber, de
l’attaquant Jeff Halpern et du gardien
Alex Auld. Spacek, qui est revenu
au jeu avec seulement deux matchs
à jouer au calendrier régulier, a senti
le besoin de chausser les patins afin
de retrouver son synchronisme. «Je
commence à me sentir confortable,
a-t-il confié. Le match de jeudi a
évidemment été le plus difficile depuis
mon retour. Le niveau d’intensité ne
se compare même pas. Mais au moins
j’ai pu démontrer que j’étais capable
de survivre!» Par ailleurs, Halpern
continue de prendre du mieux, mais
JacquesMartin n’a pas voulu dire s’il
avait des chances d’être inséré dans la
formation pour le deuxièmematch.

KOSTITSYN VA BIEN
Même s’il a raté presque une période
complète après avoir été atteint à
un pied par un tir de Zdeno Chara,
Andrei Kostitsyn ne traîne aucune
séquelle de cette petite blessure. Il sera
à son poste samedi.

—Marc Antoine Godin

DANS LE VESTIAIRE

MARC ANTOINE GODIN

BOSTON — Les gros canons
des Bruins sont restés loin
des médias, hier, au terme
de l’entraînement de l’équipe
en banlieue de Boston. Pas
de traces des Chara, Lucic,
Bergeron, Recchi et Horton!

C’est que les Bruins essaient
tant bien que mal de ne pas se
laisser indisposer par la vague
de négativisme qui souffle sur
Boston. Surtout que le début
de saison catastrophique des
Red Sox contribue à la moro-
sité ambiante.

« Nous essayons de rester
loin de ce qui se dit dans les
médias et de nous concentrer
sur ce qui se passe dans le
vestiaire, a admis la recrue
Brad Marchand. On n’a pas
besoin d’ajouter des choses
au-dessus de nos têtes. Ça va
être une longue série et c’est
important de retenir les cho-
ses positives que nous avons
faites hier soir et de bien

se préparer en vue de chaque
match.

« Ca r on fa it beaucoup
de bonnes choses, a insisté
Marchand. Ce qui change
notre perspective, c’est juste
le fait que nous n’avons pas
été en mesure de marquer.
Ç’aurait été un excellent match
pour nous si nous avions pu
marquer deux buts.»

Les problèmes
de l’attaque à cinq

La performance erratique
du trio de Milan Lucic, David
Krejci et Nathan Horton dans
le premier match en a étonné
plusieurs. D’autant que Lucic
est considéré comme l’atta-
quant le plus important des
Bruins dans cette série.

« Je ne suis pas ici pour
lancer de flèches, a dit Claude
Julien en entrevue. Une chose
est certaine, notre équipe est
capable de mieux jouer.

«Il ne faut pas braquer les
projecteurs sur un seul gars.

Mais ça ne fait aucun doute
que Lucic a un gros impact sur
notre équipe et que nous avons
besoin de lui à son mieux.»

Lucic n’est pas le seul
responsable . L es Bru ins
connaissent de gros ennuis
en avantage numérique – des
ennuis qui, ironiquement, ont
commencé après l’arrivée de
Tomas Kaberle à Boston.

Depuis que le défenseur
tchèque – qui a tant hanté le
Tricolore dans l’uniforme des
Maple Leafs de Toronto – s’est
joint aux Bruins, leur supé-
riorité numérique n’a qu’une
efficacité de 10,6%.

Et ça s’est poursuivi dans
le premier match de la série
alors que les Bruins ont été
blanchis en trois supériorités
numériques.

D ’aucuns réc lament de
grands chamba rdements ,
par exemple d’insérer Zdeno
Chara devant le filet de Carey
Price plutôt que d’être employé
à la pointe.

Ça n’arrivera pas. «Si l’on
mettait Zdeno en avant, on
deviendrait plus mince à la
ligne bleue et l’on perdrait de
bons éléments en attaque qu’on
serait forcé de mettre de côté, a
expliqué Julien. On a pris cette
décision pour bien répartir nos
forces et nos faiblesses.»

Pas la fin du monde
Dans l’histoire, la fiche des

Bruins lorsqu’ils perdent le
premier match d’une série est
de 11-39. Mais Claude Julien
n’en a cure: comme ses joueurs,
il a répété que ce n’était qu’un
match et non la fin du monde.

«On est passé à travers la
même chose l’an passé quand
on a perdu le premier match
contre les Sabres de Buffalo,
a rappelé Julien. On s’était
repris dans le match suivant.

« Ce n’est pas comme si
nous n’avons jamais vécu
cette saison-là. C’est le temps
de tirer avantage de l’expé-
rience acquise. »

«On est passé à travers
la même chose l’an passé»

PHOTO BERNARD BRAULT, LA PRESSE

« Il ne faut pas braquer les projecteurs sur un seul gars. Mais ça ne fait aucun doute que Lucic a un gros impact sur notre équipe et que nous avons besoin
de lui à son mieux», a noté l’entraîneur-chef des Bruins, Claude Julien, hier.
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CLUB DE GOLF
ATLANTIDE

Profitez d
e notre

spécial pré-
saison

2201, boul. Don Quichotte
Notre-Dame-de-l’Île-Perrot 514 425-2000
www.golfatlantide.com

ATLANTIDE DON QUICHOTTE

Semaine (Lun.- jeu.) 35$ 30$

Fin de sem.
(Ven.-dim. et jours fériés) 45$ 35$ Pr
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CE LUNDI
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Tous les lundis dans

L’AUTO

Guided’achat
d’unvéhicule
neuf

313, Cartier, Laval • 450-663-5543
www.sharksco.com

2 km à l’est de la sortie 7, autoroute

Skis
nautiques

à partir de 99 $

«Wetsuit»
50%* de rabais

* Voir détails en magasin

«Kite Surf»
COURS GRATUIT

avec achat

«Wakeboard»
40%* de rabais

«SURF»
25%* de rabais

nouveau planche Sup



SÉRIES 2011

0 2
Washingtonmène la série 2 à 0

5 1
La série est égale 1 à 1

ASSOCIATED PRESS

PITTSBURGH—Trois dents cas-
sées et une lèvre enflée n’ont
pas empêché Martin St-Louis
d’aider le Lightning de Tampa
Bay à créer l’égalité dans sa
série contre les Penguins de
Pittsburgh. St-Louis a obtenu
un but et une mention d’aide
tandis que Simon Gagné s’est
fait le complice de trois buts
dans un gain de 5-1, hier.

Les deux équipes ont rem-
porté un match jusqu’ici. La
série se transporte maintenant
à Tampa Bay.

Le défenseur Eric Brewer
a marqué un but et récolté
deux mentions d’aide. Vincent
Lecavalier, Nate Thompson et
Mattias Ohlund, dans un filet
désert, ont complété la marque
pour le Lightning. Craig Adams
a répliqué pour les Penguins,
qui ont semblé à plat dans
cette rencontre. Ils disposent
maintenant de deux jours pour
se regrouper avant le troisième
match, qui sera joué lundi.

Il s’agit d’une douce revan-
che pour St-Louis, absolu-
ment hors de lui après qu’il
eut découvert que Zbynek
Michalek ne serait pas puni
pour son coup de bâton – acci-
dentel – dans la deuxième
période du premier match.
Après une visite nocturne
chez le dentiste et deux trai-
tements de canal, St-Louis
était toujours de mauvais poil,
mais prêt à reprendre le collier
quand il s’est présenté à l’en-
traînement, jeudi.

Le Lightning a emboîté le
pas avec une première période
très efficace, au cours de
laquelle il a marqué sur deux
de ses trois premiers lancers.
Une performance qui ressem-
blait plus à celle qu’a offerte le
Lightning cette saison, alors
qu’avec 247 buts, il s’est classé

deuxième à ce chapitre dans
l’Association de l’Est.

La première période a été
complètement contraire à celle
du premier match, alors que les
Penguins avaient marqué trois
fois. Cette fois, le Lightning

a quitté la patinoire avec une
avance de trois buts et les
Penguins ont été conspués par
leurs propres partisans.

Marc-André Fleury, inca-
pable de reproduire la magie
du premier a f f rontement ,

a été chancelant en première
devant son filet, cédant trois
fois sur huit tirs. Il avait été
splendide dans le premier
duel, stoppant 32 rondelles
pour obtenir le jeu blanc. Il
a cette fois terminé la partie
avec 16 arrêts.

Le gardien du Lightning,
Dwayne Roloson, s’est signalé
au cours de cette rencontre en
réussissant 35 arrêts.

La réplique du Lightning

ASSOCIATED PRESS

WA SH I NGTON — J a s o n
Chimera et Jason Arnott ont
marqué en l’espace d’une
minute 57 secondes, Michal
Neuvirth a réussi son premier
jeu blanc en carrière en séries
et les Capitals de Washington
ont gagné 2-0, hier, pour pren-
dre les devants 2-0 dans leur
série de premier tour contre les
Rangers de New York.

Neuvirth, 23 ans, a inscrit
quatre blanchissages en saison
régulière. Il a repoussé 46 des
47 tirs dirigés vers lui depuis
le début de la série. Son oppo-
sant, Henrik Lundqvist, a fait
16 arrêts pour les Rangers.

Les Rangers ont débuté
le match en force, créant de
nombreuses occasions de
marquer contre Neuvirth ,
alors que les Capitals sem-
blaient se contenter de bien
jouer défensivement et d’es-
pérer une chance en contre-
attaque. L’entraîneur-chef des
Rangers, John Tortorella avait
mentionné que son équipe
devait trouver le moyen de
générer plus d’occasions en
attaque après que les Capitals
eurent bloqué 32 tirs lors du
premier match.

Ils y sont parvenus, mais
ils n’ont pas été en mesure de
résoudre l’énigme Neuvirth.

La deuxième période a
donné droit à un scénario bien
différent. Les Rangers n’ont
pas réussi de tir au but lors des
10 premières minutes de jeu.
Pendant ce temps, les Capitals
prenaient les devants 2-0.

Le troisième match aura lieu
demain à New York.

Moins
de deux
minutes
onf suffi
aux Caps
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Une qualité
d’image digne
des séries
Regardez le CH comme jamais
durant les séries.

Bell Télé
Vivez toute l’intensité des séries avec une qualité
d’image HD exceptionnelle.

Ne manquez plus un but en faisant vos propres
reprises instantanées grâce à notre enregistreur HD.

bell.ca/hd

photosurlabande.ca
Courez la chance d’avoir votre photo sur la bande
et d’assister à un match des séries au Centre Bell1.



LE CANADIEN

Q uand on est entré dans le
vestiaire du Canadien,
c’était comme un voyage

dans le temps. Faut dire que
c’était le vestiaire reproduit
dans le musée du Centre Bell.
Celui de 1976.

Kevin Gilmore a eu des
frissons. Il a vu les chandails
de Serge Savard, de Larry
Robinson, de Jacques Lemaire.
Spontanément, il est allé s’as-
seoir dans le coin où on a placé
les chandails de Ken Dryden,
de Bunny Larocque, de Pete
Mahovlich et de Guy Lafleur:
«Ça, c’est mon coin», a-t-il dit,
visiblement ému.

Ces grands gaillards, ceux
de la dern ière dynast ie ,
c ’étaient les dieux de son
enfance. Quand la famille
s’apprêtait à quitter Arvida
au Saguenay pour s’installer à
Québec : «Mes premiers sou-
venirs d’unmatch duCanadien,
c’est en 1970. Je devais avoir
6 ans, c’était contre Boston dans
les séries. J’ai encore des ima-
ges», racontait-il, assis devant
les chandails de ses idoles.

Kevin Gilmore, le nouvel
homme de confiance de Geoff
Molson, le successeur de Pierre
Boivin, a grandi dans le sport.
Il se souvient avoir entendu dire
que son père avait même été

coach de football à Chicoutimi.
Vérifications faites, c’est vrai.
Tony Gilmore a été l’entraîneur-
chef du Labatt de Chicoutimi
de la Ligue intermédiaire de
football du Saguenay–Lac-
Saint-Jean. L’année suivante, le
Labatt est devenu les Majors et
Tony Gilmore a poursuivi son
travail. Même qu’il a mené son
équipe au championnat. J’ai
retrouvé des articles de jour-
naux de l’époque qui vont faire
bien plaisir au nouveau patron
de l’organisation.

■ ■ ■

Sonparcours est invraisembla-
ble. À 26 ans, diplômé en droit,
il s’est retrouvé à Los Angeles:
«C’était une époque bénie pour
les jeunes avocats qui voulaient
se spécialiser dans les deals

d’affaires. New York recrutait
beaucoupmaismoi, jeme suisdit
que tant qu’à m’exiler, aussi bien
tenter le coup en Californie. Je
me suis déniché un job dans un
bureau d’avocats de Los Angeles,
j’ai paquetémes affaires dansmon
char et je suis parti avecmamère.
On a traversé le continent. Elle
m’a aidé à m’installer et je l’ai
renvoyée à Montréal. Par avion»,
précise-t-il en souriant.

Aujourd’hui, Mme Tremblay
vit à Saint-Lambert et suit la
carrière et la vie de son fils de
très près.

Puis, comme avocat, il a négo-
cié de gros contrats avec Disney.
Tellement efficace que l’énorme
multinationale l’a invité à join-
dre les rangs de son conten-
tieux: «J’étais content parce que
Disney c’est gros, gros et que je
pourrais négocier des contrats
importants avec Nestlé, Coca-
Cola, des films… en fait tout ce
qu’était Disney», raconte-t-il.

Puis en 1993, Michael Eisner
a produit un film de hockey qui
a fait 100 millions de dollars
de profits seulement aux États-
Unis: TheMighty Ducks. «Pendant
un an, je n’ai fait que travailler
sur un nouveau dossier. Obtenir
une équipe de la Ligue nationale
de hockey. Je négociais avec
Gil Stein tout en discutant du

contrat de gérance du nouvel
aréna d’Anaheim. Finalement,
j’ai eu le feu vert quand j’ai
obtenu les conditions maxima-
les. C’était un contrat typique de
Disney, autrement dit, on avait
tous les avantages», dit-il.

Curieusement, c’est Gilmore
qui va recommander l’embauche
de Tony Tavares et c’est Tavares,
devenu président des Ducks,
qui va demander à Gilmore de
devenir son bras droit: «Là, j’ar-
rive à Montréal, dans une orga-
nisation incroyablement forte,
implantée dans son milieu,
forte de son histoire et de sa
tradition. Je prends la relève de
personnes qui ont fait un tra-
vail colossal. Mais à Anaheim,
dans un marché occupé par les
Kings au hockey, les Lakers et
les Clippers au basket, par le
football universitaire de UCLA

et USC, tout était à construire.
Même aujourd’hui, on compte
sur 6000 ou 7000 billets de
saison, ça veut dire qu’il faut
vendre 10 000 billets par match.
C’est une pression énorme.
Surtout qu’à Los Angeles, à
cause de toute cette offre spor-
tive, les salles se remplissent
selon les victoires, dit-il.

«À Anaheim, on comptait
environ 5000 détenteurs de
billets de saison, ensuite on se
disait qu’on pouvait compter
sur un autre 5000 qui assis-
teraient à plus de cinq matchs
pendant toute une saison et
finalement sur les amateurs
qui regarderaient nos matchs
à la télé. On estimait notre
marché global à 40 000 ama-
teurs», explique Gilmore.

Soulignons que le Canadien
est suivi par près de 800 000
personnes à RDS, match après
match. Grosse différence !

■ ■ ■

C’est un parcours de jeune
loup du sport et de la finance.
Il a été le bras droit de Tavares
avec les Ducks et les Angels au
baseball, négociant et préparant
les contrats des millionnaires
du sport. Dave Taylor, direc-
teur général des Kings, est
allé le chercher pour en faire
son bras droit. Voilà le beau
Kevin traversant le continent
aux deux semaines comme
directeur général et gouverneur
des Monarchs de Manchester.
Il se rappelle que la ville était
divisée en deux. Un côté de
la rivière, c’était les anglais
et l’autre, c’était les franco-
américains qui s’étaient installés
en Nouvelle-Angleterre au début
du siècle dernier : «Plusieurs
parlent encore français et quand
j’y étais, fallait que le maire
parle français pour être élu», se
rappelle-t-il en souriant.

Quelques années plus tard,
quand il travaillera directement
pour Philip Anschutz, le «A»
de AEG, la multinationale
du divertissement, c’est en
Chine qu’il se rendra aux deux
semaines: «Ç’a duré 18 mois.
J’étais complètement brûlé. On
a ouvert trois arénas en Chine,
dont celle de Shanghai. Il y avait
le décalage horaire qui faisait
qu’à mon retour à Los Angeles,
je continuais à travailler tard
le soir ou à quatre heures du
matin. C’était fou. Un matin, j’ai
dit à ma femme Rachelle que je
pensais lâcher. Elle a juste dit,
calme: «Just do it!». Je suis allé
voir Phil et je lui ai dit que je
voulais changer de vie. Je me
suis lancé à mon compte dans la
consultation et dans une entre-
prise de construction de mini
terrains de soccer. Ça fonctionne
encore très bien», raconte-t-il.

■ ■ ■

Quand il parle en français,
il n’y a aucune trace d’accent.
Même pas celui du Saguenay.
On sait qu’il a vécu en anglais
depuis un quart de siècle
parce que souvent, il glisse
une phrase en anglais pour
définir un point de business.

Mais il est resté très près
de ses racines : « Quand ta
mère s’appelle Tremblay et
que tu lui parles très souvent,
tu perds pas ton français. Et
puis, ma femme parle français
même si c’est une anglophone
du West Island. Nous sommes
contents de revenir chez nous.
C’est le bon moment pour les
enfants pour retrouver eux
aussi leurs racines», dit-il.

Et pour le couple de revivre
d’autres moments magiques à
Montréal : «J’étais de passage à
Montréal à l’automne 1995. Je
suis allé manger dans un res-
taurant avec des amis. J’étais
célibataire et j’ai remarqué
une femme superbe. C’était la
propriétaire du restaurant. Le
hic, mes amis m’ont prévenu
qu’elle était en couple.

«Au printemps suivant, je
me suis arrangé pour aller man-
ger encore à ce restaurant. J’ai

su plus tard que Rachelle, la
belle femme en question, a dit
à un de mes amis de me faire
savoir qu’elle était maintenant
libre. Elle venait de se séparer.
J’ai eu le message pendant la
soirée. Je lui ai vite demandé
de sortir le dimanche soir. Elle
a accepté. Je suis reparti à Los
Angeles, mais j’étais de retour
deux semaines plus tard. On a
sorti un autre dimanche soir. Ce
soir-là, je l’ai invitée à venir me
visiter à L.A. Deux semaines
plus tard, elle venait passer une
semaine en Californie. À la fin
de la semaine, je la demandais
en mariage, elle vendait son
restaurant et on se mariait en
juillet. C’était la femme de ma
vie, c’est simple comme his-
toire, n’est-ce pas?»

Mais ça ne ferait pas un
long téléroman…

■ ■ ■

Je suis rendu au bout de
mon espace. J’ai pris plein de
notes. Il y aura donc d’autres
chroniques. Mais pour l’ins-
tant, Kevin Gilmore, c’est un
peu pas mal ce que vous venez
de lire…

Une belle acquisition pour le
Canadien et pour le Québec.

KEVIN GILMORE

DE RETOUR PARMI LES DIEUX
DE SON ENFANCE

RÉJEAN
TREMBLAY
CHRONIQUE

PHOTO FOURNIE PAR FRANÇOIS LAFORTUNE

Le père deKevinGilmore, Tony, a eu un certain succès sportif, notamment
comme entraîneur du Labatt deChicoutimi, comme le rapportait Le Lingot.

PHOTO ANDRÉ PICHETTE, LA PRESSE

Le nouveau chef de l’exploitation du Canadien, Kevin Gilmore, revient à ses racines et près de ses idoles de jeunesse après une fructueuse carrière en Californie.

«Mes premiers souvenirs d’un match du
Canadien, c’est en 1970. Je devais avoir 6 ans,
c’était contre Boston dans les séries.» —KevinGilmore
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HOCKEY

NATHALIE COLLARD

MÉDIAS
Que font les journalistes sur la pas-
serelle du Centre Bell pendant les
matchs du Canadien ? Je les ai obser-
vés durant une soirée il y a quelques
jours et je vais vous dire ce qu’ils
font : ils tweettent. C’est la folie : du
plus jeune aux vétérans (comme Dave
Stubbs du quotidien The Gazette), ils
sont presque tous branchés au site de
microblogage où ils commentent le
match, échangent avec les fans et dif-
fusent de l’information sur la partie
et les joueurs.

Les médias sociaux et le web ont
complètement transformé le travail
des journalistes qui couvrent le hoc-
key au quotidien. Un exemple : mon
collègue Marc Antoine Godin, que j’ai
accompagné durant quelques heures,
doit désormais planifier sa journée en
fonction du journal du lendemain, bien
sûr, mais également de Cyberpresse et
de Twitter. En effet, Twitter est venu
ajouter un défi supplémentaire puis-
que l’outil permet d’échanger avec les
fans, mais également de diffuser des
nouvelles exclusives durant la jour-
née. «C’est terminé le temps où on
gardait un scoop jusqu’au lendemain,
m’a expliqué Marc Antoine. Il y a
beaucoup de nouvelles qui sortent sur
Twitter et qui sont relayées toute la
journée. À la fin, personne ne se sou-
vient qui l’a lancée en premier.»

C’est durant la période de repêchage
de la Ligue nationale de hockey (LNH)
de 2009 que Twitter s’est imposé
comme un incontournable dans la
communauté journalistique. Depuis,
le phénomène prend de l’ampleur. La
plupart des journalistes y sont présents
ainsi que quelques joueurs comme
Michael Cammalleri ou Mathieu
Darche, qui a émis ses 140 premiers
caractères mercredi dernier.

De plus en plus vite
« C’est hallucinant à quel point

les médias sociaux ont changé mon
travail, lance l’animatrice Chantal
Machabée du Réseau des sports. Avec
Twitter, par exemple, tu t’adresses
directement aux amateurs avant,
pendant et après le match. Tu as
leurs réactions à chaud. » Chantal
Machabée tweette durant les matchs
à un point tel qu’elle trouve parfois
difficile d’avoir les yeux partout à la
fois. «C’est plus difficile de suivre un
match, avoue-t-elle, car tu réponds
aussi aux gens qui t’écrivent. C’est
certain que ça nous fait travailler plus,
mais en bout de ligne, je vois ça d’un
œil positif. Je m’amuse beaucoup.»

Sur Twitter, on échange avec les
fans mais on s’expose aussi aux atta-
ques, aux railleries et aux insultes.
Malgré tout, la journaliste, qui dit
préférer Twitter à Facebook, trouve
que le jeu en vaut la chandelle. «Oui
ça ouvre la porte aux abus et aux
insultes, mais en général, dans 95%
des cas, les gens sont positifs. Ce sont
des amateurs enflammés qui veulent
partager leur passion. Pour ma part, je
suis devenue accro. »

Elle n’est pas la seule. En peu de
temps, mon collègue François Gagnon
est devenu un as de Twitter. Durant
les matchs, il tweette plus vite que son
ombre, y va de commentaires animés et
de quelques statistiques qu’il a souvent
préparées durant la journée, question
d’être prêt et de pouvoir dégainer rapi-
dement durant le match. Insomniaque
notoire, il m’a même avoué tweetter
entre 1 h et 2 h 30, un moment plus
calme pour répondre aux nombreuses
questions des lecteurs…

Un autre collègue, Mathias Brunet,
est plus familier avec Facebook qu’avec
Twitter, qu’il apprivoise depuis quel-
ques mois. Facebook lui sert à diffu-
ser des informations sur le hockey, à
lancer des débats (la violence dans le

hockey par exemple) et à entretenir ses
liens professionnels. Sa page Facebook
est un complément à son blogue, hyper
populaire auprès des amateurs. «Les
médias sociaux m’ont appris à être
encore plus rigoureux, m’a-t-il expli-
qué. Tu ne peux pas te tromper d’une
virgule car il y a 100 personnes qui
vont te le dire sur le champ.»

Au cours des dernières années, le
web et les médias sociaux auront donné
un second souffle à certains journalis-
tes, alors qu’ils en ont fait découvrir
d’autres. C’est le cas d’Arpon Basu
qui couvrait le hockey pour la Presse
canadienne. «Cela faisait 10 ans que je
couvrais le Canadien, mais je trouvais
que je n’exploitais pas suffisamment le

potentiel de mon accréditation, raconte-
t-il. J’étais pigiste alors j’ai décidé de
créer un blogue, ce qui me permettait
d’écrire de façon différente, plus créa-
tive. » C’est son grand frère, Arjun
Basu, ex-rédacteur en chef du magazine
En route, qui l’a convaincu d’utiliser
Twitter pour faire connaître son blogue.
«Twitter m’a permis de cultiver ma
relation avec les amateurs tout en me
faisant un nom, explique le blogueur.
J’ai ensuite approché le réseau CTV,
qui a décidé d’héberger mon blogue en
septembre dernier. Ça m’a donné de la
crédibilité et des lecteurs de partout au
Canada. Résultat: j’ai été embauché par
la LNH et j’écris pour leur site, NHL.
com. On peut dire que dans mon cas, les
médias sociaux ont aidé ma carrière.»

HOCKEY ET MÉDIAS SOCIAUX

Il lance et… tweette !

J’étais convaincue que les choses auraient
beaucoup changé depuis la Linda Hébert
imaginée par mon collègue Réjean
Tremblay dans la série Lance et compte.
Je me disais que les femmes seraient plus
nombreuses, plus visibles dans les coulisses
du Canadien. Eh bien je m’étais trompée.
Ma visite à la pratique du matin au superbe
complexe du DIX30, à Brossard, suivie
de mon incursion dans le vestiaire des
joueurs, ultra-confortable, m’ont bel et bien
confirmé que les femmes sont encore des
oiseaux rares dans le merveilleux monde
du hockey. Une seule fille journaliste à
l’entraînement du matin et pas plus de 5
ou 6 en soirée, sur la passerelle du Centre
Bell, sur un total d’environ 50, au match
contre les Blackhawks de Chicago. Dans
le salon Jacques-Beauchamp où mangent
les journalistes avant le match et où j’allais
rejoindre mon collègue Marc Antoine
Godin, j ’étais la seule femme de l’endroit
vers 19 h. Bien sûr, l’univers des sports
compte plusieurs femmes journalistes-
vedettes comme Chantal Machabée, Diane
Sauvé ou Marie-Claude Savard (ces deux
dernières ne sont cependant pas assignées
exclusivement au hockey), mais je pensais en
voir davantage affectées à la couverture du
hockey au quotidien. Appel à toutes dans les
écoles de journalisme du Québec : les filles,
intéressez-vous au hockey !

OÙ SONT
LES FEMMES?

Des joueurs du Canadien
> Mathieu Darche @matdarche52
> Michael Cammalleri @MCammalleri13
> Max Pacioretty @MaxPacioretty67
> Brent Sopel @BrentSopel

Des journalistes
> Chantal Machabee @ChantalMachabee
> Arpon Basu @ArponBasu
> Marc Antoine Godin @MAGodin
> Mathias Brunet @mathiasbrunet
> François Gagnon @GagnonFrancois

À SUIVRE SUR TWITTER

«Lesmédias sociauxm’ont appris
à être encore plus rigoureux. Tu ne
peux pas te tromper d’une virgule car
il y a 100personnes qui vont te le
dire sur-le-champ.»—Mathias Brunet

«C’est hallucinant à quel point lesmédias sociaux ont changémon travail.
Avec Twitter, par exemple, tu t’adresses directement aux amateurs avant,
pendant et après lematch. Tu as leurs réactions à chaud.» — Chantal Machabée

PHOTO PAUL CHIASSON, ARCHIVES LA PRESSE CANADIENNE

Quelques joueurs du Canadien, dont Mathieu Darche et Brent Sopel, sont présents sur Twitter et partagent la vie autour de l’équipe
en 140 caractères avec leurs partisans.
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8 rangers de n.y. c.
1 washington
Mercredi 13 aVriL
Rangers de NY 1 Washington 2 (Prol.)
Vendredi 15 aVriL
Rangers de NY 0 Washington 2
(Washington mène la série 2-0)
diManche17aVriL tsn,rds,nBc
Washington c. Rangers de NY, 15h
Mercredi 20 aVriL tsn, ris
Washington c. Rangers de NY, 19h
saMedi 23 aVriL tsn, rds, nBc
x-Rangers de NY c. Washington, 15h
LUndi 25 aVriL tsn, ris
x-Washington c. Rangers deNY, à dét.
Mercredi 27 aVriL tsn
x-Rangers deNY c.Washington, à dét.
x-si nécessaire.

6 canadien c.
3 Boston
JeUdi 14 aVriL
canadien 2 Boston 0
(Canadien mène la série 1-0)
saMedi 16 aVriL rds, cBc
canadien c. Boston, 19h
LUndi 18 aVriL rds, cBc
Boston c. canadien, 19h30
JeUdi 21 aVriL rds, cBc
Boston c. canadien, 19h
saMedi 23 aVriL rds, cBc
x-canadien c. Boston, 19h
Mardi 26 aVriL rds, cBc
x-Boston c. canadien, à dét.
Mercredi 27 aVriL rds, cBc
x-canadien c. Boston, à dét.
x-si nécessaire.

8 chicago c.
1 VancoUVer
Mercredi 13 aVriL
Chicago 0 Vancouver 2
(Vancouver mène la série 1-0)
Vendredi 15 aVriL
Chicago 0 Vancouver 2 (en 2e)
diManche 17 aVriL cBc, rds
Vancouver c. Chicago, 20h
Mardi 19 aVriL cBc, rds
Vancouver c. Chicago, 20h
JeUdi 21 aVriL cBc, rds
x-Chicago c. Vancouver, 22h
diManche 24 aVriL cBc, rds
x-Vancouver c. Chicago, 19h30
Mardi 26 aVriL cBc, rds
x-Chicago c. Vancouver, à dét.
x-si nécessaire.

6 PhoeniX c.
3 detroit
Mercredi 13 aVriL
Phoenix 2 Detroit 4
(Detroit mène la série 1-0)
saMedi 16 aVriL cBc, rds, nBc
Phoenix c. Detroit, 13h
LUndi 18 aVriL cBc, rds
Detroit c. Phoenix, 22h30
Mercredi 20 aVriL cBc, rds
Detroit c. Phoenix, 22h30
Vendredi 22 aVriL cBc, rds
x-Phoenix c. Detroit, 19h
diManche 24 aVriL cBc, rds
x-Detroit c. Phoenix, à dét.
Mercredi 27 aVriL cBc
x-Phoenix c. Detroit, à dét.
x-si nécessaire.

7 BUFFaLo c.
2 PhiLadeLPhie
JeUdi 14 aVriL
Buffalo 1 Philadelphie 0
(Buffalo mène la série 1-0)
saMedi 16 aVriL tsn
Buffalo c. Philadelphie, 17h
LUndi 18 aVriL tsn
Philadelphie c. Buffalo, 19h
Mercredi 20 aVriL tsn2
Philadelphie c. Buffalo, 19h30
Vendredi 22 aVriL tsn, ris
x-Buffalo c. Philadelphie, 19h30
diManche 24 aVriL tsn,rds,cBc
x-Philadelphie c. Buffalo, 15h
Mardi 26 aVriL tsn
x-Buffalo c. Philadelphie, à dét.
x-si nécessaire.

7 Los angeLes c.
2 san Jose
JeUdi 14 aVriL
Los Angeles 2 San Jose 3 (Prol.)
(San Jose mène la série 1-0)
saMedi 16 aVriL tsn, rds
Los Angeles c. San Jose, 22h
Mardi 19 aVriL tsn, rds
San Jose c. Los Angeles, 22h30
JeUdi 21 aVriL tsn, ris
San Jose c. Los Angeles, 22h30
saMedi 23 aVriL tsn, rds
x-Los Angeles c. San Jose, 22h30
LUndi 25 aVriL tsn, rds
x-San Jose c. Los Angeles, à dét.
Mercredi 27 aVriL tsn, rds
x-Los Angeles c. San Jose, à dét.
x-si nécessaire.

5 taMPa Bay c.
4 PittsBUrgh
Mercredi 13 aVriL
Tampa Bay 0 Pittsburgh 3
Vendredi 15 aVriL
Tampa Bay 5 Pittsburgh 1
(La série est égale 1-1)
LUndi 18 aVriL cBc
Pittsburgh c. Tampa Bay, 19h30
Mercredi 20 aVriL cBc, rds
Pittsburgh c. Tampa Bay, 19h
saMedi 23 aVriL cBc
Tampa Bay c. Pittsburgh, à dét.
LUndi 25 aVriL cBc, rds
x-Pittsburgh c. Tampa Bay, à dét.
Mercredi 27 aVriL cBc
x-Tampa Bay c. Pittsburgh, à dét.
x-si nécessaire.

5 nashViLLe c.
4 anaheiM
Mercredi 13 aVriL
Nashville 4 Anaheim 1
(Nashville mène la série 1-0)
Vendredi 15 aVriL
Nashville 0 Anaheim 2 (en 2e)
diManche 17 aVriL tsn, ris
Anaheim c. Nashville, 18h
Mercredi 20 aVriL tsn, ris
Anaheim c. Nashville, 20h30
Vendredi 22 aVriL tsn, rds
x-Nashville c. Anaheim, 22h
diManche 24 aVriL tsn, ris
x-Anaheim c. Nashville, à dét.
Mardi 26 aVriL tsn, ris
x-Nashville c. Anaheim, à dét.
x-si nécessaire.
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HOCKEY

Midget aaa
> couPe telus 2011 Tournoi à la ronde
LUndi 18 aVriL
Vancouver (Pacifique) c. Winnipeg (Ouest), 10h30
London (Centrale) c. Lac st-Louis (Québec), 14h
St. John’s (Hôte) c. Halifax (Atlantique), 18h
Mardi 19 aVriL
Winnipeg (Ouest) c. Lac st-Louis (Québec), 10h30
Halifax (Atlantique) c. Vancouver (Pacifique), 14h
St. John’s (Hôte) c. London (Centrale), 17h30

JUnior aaa
> couPe fred Page 2011 (Tournoi à la ronde)
Mercredi 20 aVriL
Ontario c. Longueuil (Québec), 15h
Maritimes c. terrebonne (Hôte), 19h30
JeUdi 21 aVriL
Maritimes c. Ontario, 15h
terrebonne (Hôte) c. Longueuil (Québec), 19h30

LhJMq
> Quarts de finale 4 de 7
Vendredi 15 aVriL
Saint-Jean 3 Victoriaville 2
(Saint-Jean gagne la série 4-1)
Shawinigan 4 Québec 3 (Prol.)
(Québec mène la série 3-2)
Lewiston 4 Montréal 5 (2e prol.)
(Lewiston mène la série 3-2)
Gatineau 5 Drummondville 1
(Gatineau mène la série 3-2)
diManche 17 aVriL
Québec c. Shawinigan, 16h
Montréal c. Lewiston, 19h
Drummondville c. Gatineau, 19h

LigUe de L’ontario
> Quarts de finale (4 de 7)
(Owen Sound gagne la série 4-0 contre Plymouth)
(Mississauga gagne la série 4-0 contre Sudbury)
Vendredi 15 aVriL
Oshawa 3 Niagara 7
(Niagara gagne la série 4-1)
saMedi 16 aVriL
Windsor c. Saginaw, 19h11
(La série est égale 2-2)
diManche 17 aVriL
Saginaw c. Windsor, 19h05

LigUe de L’oUest
> Quarts de finale 4 de 7
(Kootenay gagne la série 4-0 contre Saskatoon)
JeUdi 14 aVriL
Spokane 3 Tri-City 4 (2eprol.))
(La série est égale 2-2)
Vendredi 15 aVriL
Kelowna 1 Portland 0 (en 2e)
(Portland mène la série 3-1)
saMedi 16 aVriL
Medicine Hat c. Red Deer, 21h30
(Medecine Hat mène la série 3-1)
diManche 17 aVriL
x-Portland c. Kelowna, 20h05
Spokane c. Tri-City, 22h30
x- si nécessaire.

LES CHIFFRES DU SPORT Statisticien : Daniel St-Amand

LigUe nationaLe
division de l’est

g P MoY diff
Philadelphie......... 9 4 .692 -
Floride.................. 8 5 .615 1
Washington ......... 6 7 .462 3
Atlanta................. 5 8 .385 4
New York ............. 4 9 .308 5
division centrale

g P MoY diff
Cincinnati............. 8 5 .615 -
Milwaukee ........... 7 6 .538 1
Chicago ................ 6 7 .462 2
Pittsburgh............ 6 7 .462 2
St. Louis ............... 6 7 .462 2
Houston ............... 4 10 .286 4½
division de l’ouest

g P MoY diff
Colorado............. 11 2 .846 -
San Francisco ....... 6 6 .500 4½
Los Angeles.......... 6 7 .462 5
San Diego............. 6 7 .462 5
Arizona................. 5 6 .455 5

LigUe aMéricaine
division de l’est

g P MoY diff
New York ............. 7 5 .583 -
Toronto ................ 7 6 .538 ½
Baltimore............. 6 6 .500 1
Tampa Bay........... 5 8 .385 2½
Boston.................. 2 10 .167 5
division centrale

g P MoY diff
Cleveland ............. 9 4 .692 -
Kansas City........... 9 4 .692 -
Chicago ................ 7 5 .583 1½
Detroit.................. 6 7 .462 3
Minnesota............ 4 9 .308 5
division de l’ouest

g P MoY diff
Texas.................. 10 3 .769 -
Los Angeles.......... 7 5 .583 2½
Oakland................ 6 7 .462 4
Seattle ................. 4 10 .286 6½

LigUe nationaLe
JeUdi 14 aVriL (match en fin de soirée)
St. Louis 9 Los Angeles 5 (g, Garcia 2-0; P, Kuroda 2-1)
Vendredi 15 aVriL
Pittsburgh 6 Cincinnati 1 (g,Morton 2-0; P, Arroyo 2-1)
Floride 4 Philadelphie 3 (g,Mujica 2-1; P, Baez 1-1)
Milwaukee3 Washington4 (10m) (g, Gaudin 1-1; P, Braddock 0-1)
San Diego 4 Houston 2 (g, Harang 3-0; P, Happ 1-2)
Chicago 0 Colorado 5 (g, Chacin 3-0; P, Garza 0-2)
New York c. Atlanta (remis)
San Francisco 5 Arizona 0 (en 6e)
St. Louis 4 Los Angeles 1 (en 4e)
saMedi 16 aVriL
Milwaukee (Gallardo 1-0) c. Washington (Marquis 0-0), 13h05
Pittsburgh (McDonald 0-0) c. Cincinnati (Volquez 2-0), 13h10
New York (Carrasco 0-0) c. Atlanta (Lowe 1-0), 16h (1ermatch)
Floride (Sanchez 0-1) c. Philadelphie (Hamels 1-1), 19h05
San Diego (Latos 0-1) c. Houston (Figueroa 0-2), 19h05
New York (Pelfrey 0-1) c. Atlanta (Jurrjens 0-0), 19h30 (2ematch)
Chicago (Coleman 0-0) c. Colorado (Hammel 1-0), 20h10
San Francisco (Zito 0-1) c. Arizona (Saunders 0-1), 20h10
St. Louis (McClellan 1-0) c. Los Angeles (Kershaw 2-1), 22h10
diManche 17 aVriL
Pittsburgh (Karstens 1-0) c. Cincinnati (Leake 1-0), 13h10
New York (Young 1-0) c. Atlanta (Hanson 1-2), 13h35
Milwaukee (Estrada 1-0) c. Washington (Hernandez 1-1), 13h35
Floride (Volstad 0-1) c. Philadelphie (Blanton 0-1), 13h35
San Diego (Richard 1-0) c. Houston (Myers 1-0), 14h05
Chicago (Dempster 1-2) c. Colorado (Johnson 0-0), 15h10
St. Louis (Carpenter 0-2) c. Los Angeles (Billingsley 1-1), 16h10
San Francisco (Bumgarner 0-2) c. Arizona (Enright 0-1), 16h10

LigUe aMéricaine
JeUdi 14 aVriL (match en fin de soirée)
Detroit 3 Oakland 0 (g, Coke 1-2; P, Ross 1-1)
Vendredi 15 aVriL
Baltimore 2 Cleveland 8 (g,Masterson 3-0; P, Britton 2-1)
Minnesota 2 Tampa Bay 5 (g, Davis 1-2; P, Blackburn 1-2)
Texas 5 New York 3 (g, Harrison 3-0; P, Nova 1-1)
Toronto 7 Boston 6 (g, Cecil 1-1; P, Jenks 0-1)
Seattle 5 Kansas City 6 (g, Hochevar 2-1; P, Bedard 0-3)
Los Angeles 4 Chicago 3 (en 9e)
Detroit 0 Oakland 1 (en 5e)
saMedi 16 aVriL
Baltimore (Guthrie 1-1) c. Cleveland (Tomlin 2-0), 13h05
Texas (Holland 2-0) c. New York (Garcia 0-0), 13h05
Toronto (Reyes 0-1) c. Boston (Beckett 1-1), 13h10
Seattle (Hernandez 1-1) c. Kansas City (O’Sullivan 0-1), 13h10
Los Angeles (Chatwood 0-1) c. Chicago (Floyd 1-0), 16h10
Minnesota (Baker 0-2) c. Tampa Bay (Niemann 0-2), 16h10
Detroit (Verlander 1-1) c. Oakland (Braden 0-1), 21h05
diManche 17 aVriL
Baltimore (Bergesen 0-1) c. Cleveland (Talbot 1-0), 13h05
Toronto (Litsch 1-0) c. Boston (Lester 0-1), 13h35
Minnesota (Duensing 0-0) c. Tampa Bay (Hellickson 1-1), 13h40
Los Angeles (Haren 3-0) c. Chicago (Buehrle 1-0), 14h10
Seattle (Pineda 1-1) c. Kansas City (Francis 0-0), 14h10
Detroit (Penny 0-1) c. Oakland (Cahill 1-0), 16h05
Texas (Ogando 2-0) c. New York (Sabathia 0-1), 20h

BASEBALL

LigUe aMéricaine
> huitièMes de finale 4 de 7
Vendredi, 15 aVriL
Binghampton 4 Manchester 3 (Prol.)
(La série est égale 1-1)
Norfolk 2 W.-B./Scranton 1
(Norfolk mène la série 1-0)
Peoria 2 Houston 2 (en prol.)
(Houston mène la série 1-0)
saMedi, 16 aVriL
Manitoba c. Lake Erie, 12h
Oklahoma City c. hamilton, 16h
(Hamilton mène la série 1-0)
Connecticut c. Portland, 19h
(Portland mène la série 1-0)
Norfolk c. W.-B./Scranton 19h05
Texas c. Milwaukee, 21h
(Milwaukee mène la série 1-0)
diManche 17 aVriL
Manitoba c. Lake Erie, 15h
Charlotte c. Hershey, 17h
(Charlotte mène la série 1-0)
Manchester c. Binghamton, 17h05
Portland c. Connecticut, 18h

BASKETBALL

SOCCER

nBa
> huitièMes de finale 4 de 7
saMedi 16 aVriL
Indianapolis c. Chicago, 13h
Philadelphie c. Miami, 15h30
Atlanta c. Orlando, 19h
Portland c. Dallas, 21h30
diManche 17 aVriL
Memphis c. San Antonio, 13h
La Nouv.-Orléans c. Lakers de L.A., 15h30
New York c. Boston, 19h
Denver c. Oklahoma City, 21h30
LUndi 18 aVriL
Philadelphie c. Miami, 19h
Indianapolis c. Chicago, 21h30
Mardi 19 aVriL
New York c. Boston, 19h
Atlanta c. Orlando, 19h30
Portland c. Dallas, 21h30

LigUe nordaMéricaine  nasL
classeMent

PJ g P n BP Bc Pts
Minnesota......................2 1 0 1 2 1 4
Edmonton ......................1 1 0 0 2 1 3
PortoRico .......................1 1 0 0 2 1 3
TampaBay......................1 1 0 0 1 0 3
FortLauderdale...............2 0 1 1 1 2 1
Atlanta...........................1 0 1 0 1 2 0
Caroline..........................1 0 1 0 1 2 0
impact........................1 0 1 0 0 1 0
Trois points pour une victoire et un point pour une nulle.
Vendredi 15 aVriL
Minnesota 0 Fort Lauderdale 0
saMedi 16 aVriL
impact c. Caroline, 19h
Edmonton c. Atlanta, 19h30
diManche 17 aVriL
Porto Rico c. Tampa Bay, 18h

TENNIS

LES SOMMAIRES DE LA LNH
> Jeudi

los angeles 2
san Jose 3 P
Première période
1. San Jose, Heatley 1
(Clowe, I.White)..................0:28

deuxième période
2. Los Angeles, Brown 1
(Williams)....................7:25 (an)

3. San Jose, Couture 1
(Clowe, Murray) ................10:23

4. Los Angeles, Williams 1
(Smyth) .............................16:20

troisième période
Aucun but
Première Prolongation
5. San Jose, Pavelski 1
(Wellwood, Clowe) ...........14:44

tirs au but
LOS ANGELES.........3 16 7 935
SAN JOSE .............14 9 8 1445

gardiens
Los Angeles: Quick .......... (P,0-1-0)
San Jose: Niemi ...............(G,1-0-0)

Buts et avantages numériques
Los Angeles: ............................. 1-3
San Jose:................................... 0-2
arbitres - B..Watson, G..Kimmerly
assistance - 17,562 (17,562)

> Vendredi

rangers de n.Y. 0
Washington 2

Première période
Aucun but

deuxième période
1. Washington, Chimera 1
(Johansson, Laich)...............2:11

2. Washington, Arnott 1
(Green, Ovechkin) .......4:08 (an)

troisième période
Aucun but

tirs au but
RANGERS DE N.Y. ..13 3 622
WASHINGTON..........7 8 318

gardiens
Rangers de NY: Lundqvist(P,0-2-0)
Washington: Neuvirth.....(G,2-0-0)

Buts et avantages numériques
Rangers de N.Y.:....................... 0-2
Washington:............................. 1-3
arbitres - Eric Furlatt, Wes
McCauley
assistance - 18,398 (18,398)

taMPa BaY 5
PittsBurgh 1
Première période
1. Tampa Bay, Brewer 1
(Gagné, Hedman) ...............2:02

2. Tampa Bay, Lecavalier 1
(Gagné, St-Louis) ........6:53 (an)

3. Tampa Bay, Thompson 1
(Downie, Brewer)..............17:02

deuxième période
4. Pittsburgh, Adams 1
(Asham)...............................9:08

5. Tampa Bay, St-Louis 1
(Gagné, Brewer)........19:46 (an)

troisième période
6. Tampa Bay, Ohlund 1
(sans aide)............17:55 (fd-dn)

tirs au but
TAMPA BAY.............8 8 521
PITTSBuRGH............8 14 1436

gardiens
Tampa Bay: Roloson........(G,1-1-0)
Pittsburgh: Fleury............ (P,1-1-0)

Buts et avantages numériques
Tampa Bay: .............................. 2-6
Pittsburgh: ............................... 0-7
arbitres - Tim Peel, Chris Rooney
assistance - 18,507 (18,087)

GOLF

AUJOURD’HUI
BASEBALL
13h [sPnet] Ligue américaine :
Toronto c. Boston

16h [FoX] Ligue nationale :
New York c. Atlanta

BASKETBALL
15h30 [aBc] NBA: Philadelphie c. Miami

COURSE AUTOMOBILE
8h [tsn]* Formule 1 : de Shanghai, la séance
de qualifications du Grand Prix de Chine

8h30 [rds]* Formule 1 : de Shanghai,
la séance de qualifications du
Grand Prix de Chine

2h55 [rds] [tsn] Formule 1 : de Shanghai,
le Grand Prix de Chine

GOLF
15h [cBs] PGA: la troisième ronde
de l’omnium Valero Texas

16h [nBc] Circuit des Champions :
la deuxième ronde du tournoi Outback
Steakhouse Pro-Am

HOCKEY
13h [rds] [cBc] [nBc] LNH: Phoenix c. Detroit

16h [rds] Coupe Allen : de Kenora,
Ontario, la finale

17h [tsn] LNH: Buffalo c. Philadelphie

19h [rds] [cBc] LNH: Canadien c. Boston

22h [tsn] [rds] LNH: Los Angeles c. San Jose

22h45 [rds] LNH: Los Angeles c.
San Jose, (en cours)

0h30 [rds]* Canadien Express :
Canadien c. Boston

RUGBY
10h20 [tV5] Top 14: Toulon c. Toulouse

SOCCER
9h30 [sPnet] Angleterre: Blackpool c. Wigan

12h55 [tV5] France : Rennes c. Lorient

19h [sPnet] MLS: Vancouver c. Chivas USA

DEMAIN
BASEBALL
13h30 [sPnet] Ligue américaine :
Toronto c. Boston

16h30 [sPnet] Ligue nationale:
San Francisco c. Arizona

BASKETBALL
15h30 [aBc] NBA: La Nouv.-Orléans
c. Lakers de L.A.

COURSE AUTOMOBILE
7h55 [rds]* [tsn]* Formule 1 : de Shanghai,
le Grand Prix de Chine

12h [FoX] NASCAR: de Talladega,
en Alabama, la course Aaron’s 499
pour la coupe Sprint

GOLF
13h [nBc] Circuit des Champions :
la dernière ronde du tournoi Outback
Steakhouse Pro-Am

15h [cBs] PGA: ladernièrerondede
l’omniumValeroTexas

HOCKEY
15h [rds] [tsn] [nBc] LNH:Washington c.
Rangers de NY

18h [tsn] [ris] LNH: Anaheim c. Nashville

20h [rds] [cBc] LNH: Vancouver c. Chicago

TENNIS
20h [sPnet]* ATP: la finale du tournoi
deMonte Carlo

* En différé ou en reprise.

LE WEEK-END À LA TÉLÉ

Le rendeMent dU canadien
PJ B a Pts Pén.

21. B. Gionta ................ 1 2 0 2 0
11. S. Gomez................ 1 0 2 2 0
14. T. Plekanec............. 1 0 0 0 0
20. J. Wisniewski ......... 1 0 0 0 0
13. M. Cammalleri........ 1 0 0 0 0
46. A. Kostitsyn ............ 1 0 0 0 0
76. P.K. Subban............ 1 0 0 0 0
44. R. Hamrlik .............. 1 0 0 0 2
57. B. Pouliot ............... 1 0 0 0 0
52. M. Darche............... 1 0 0 0 0
58. D. Desharnais ......... 1 0 0 0 0
81. L. Eller .................... 1 0 0 0 0
32. T. Moen.................. 1 0 0 0 0
6. J. Spacek ................ 1 0 0 0 2
75. H. Gill ..................... 1 0 0 0 0
94. T. Pyatt................... 1 0 0 0 0
55. B. Sopel.................. 1 0 0 0 0
53. R. White ................. 1 0 0 0 2

PJ g P dP JB % Moy
31. C. Price ........1 1 0 0 1 1.000 0.00

Les MeneUrs de La Lnh
(Matchs d’hier non compris)

B a Pts
Fisher, Nash ..........................................2 1 3
Clowe, SJ...............................................0 3 3
gionta, can..................................... 2 0 2
Franzen, Det..........................................1 1 2
Semin, Wash.........................................1 1 2
J.Williams, LA .......................................1 1 2
gomez, can..................................... 0 2 2
Orpik, Pgh .............................................0 2 2
Asham, Pgh...........................................1 0 1
Brown, LA .............................................1 0 1
Couture, SJ............................................1 0 1
Datsyuk, Det..........................................1 0 1
Gilroy, NYR............................................1 0 1
Hansen, Vcr...........................................1 0 1
Heatley, SJ ............................................1 0 1

Masters de MontecarLo  atP
> À Monaco
simple quarts de finale
Jurgen Melzer (7), Autriche, bat Roger Federer (2),
Suisse, 6-4, 6-4.
Rafael Nadal (1), Espagne, bat Ivan Ljubicic, Croatie,
6-1 6-3.
Andy Murray (3), G.-Bretagne, bat Frederico Gil,
Portugal, 6-2, 6-1.
David Ferrer (4), Espagne, bat Viktor Troicki (11),
Serbie, 6-3, 6-3.
double quarts de finale
Rohan Bopanna, Inde, et Aisam-ul-Haq Qureshi (6),
Pakistan, battent Max Mirnyi, Biélorussie, et daniel
nestor (2), toronto, 6-1, 7-5.

cLassiqUeFresheXPressnationwide
> À haYWard, californie
Andrew Buckle............................................32-32-64
Patrick Sheehan ..........................................33-32-65
Marco Dawson ............................................33-32-65
Russell Knox................................................33-32-65
richard t. Lee ...................................... 35-34-69
Jon Mills .............................................. 36-35-71
Bryan decorso...................................... 39-34-73
david Morland iV ................................. 38-37-75

> À lutZ, floride
Russ Cochran...............................................31-33-64
John Cook ...................................................31-35-66
Jay Don Blake..............................................31-35-66
Kenny Perry ................................................30-37-67
Joey Sindelar...............................................33-35-68
Tom Purtzer ................................................32-36-68
David Frost..................................................32-36-68
Mike Goodes ...............................................32-36-68
rod spittle........................................... 35-35-70

oMniUM dU teXas  Pga
> À san antonio
Rich Beem.................................................71-70-141
Geoff Ogilvy ..............................................69-72-141
Kevin Sutherland ......................................71-70-141
Brandt Snedeker .......................................69-72-141
Charley Hoffman.......................................68-73-141
Kevin Chappell ..........................................68-73-141
Brendan Steele .........................................69-72-141
non qualifiés
david hearn........................................71-79-150
Matt Mcquillan ...................................82-75-157
Mike weir ...........................................79-83-162
chris Baryla.........................................77-87-164

oMniUM oUtBacK steaKhoUse
circUit des chaMPions

CYBERPRESSE.CA
ENDIRECT
Suivez les résultats de
vos équipes favorites,
tous les jours, sur
cyberpresse.ca/sports

EN RAFALE

HOCKEY

Bon départ
LeCanada a débuté le Championnat mondial de
hockey des moins de 18 ans du bon pied àDresde,
en Allemagne.Malcolm Subban a repoussé les 26
tirs dirigés vers lui et blanchi la République tchèque
5-0, hier. Mark Scheifele a inscrit deux buts, tandis
que ses coéquipiers Eric Locke,Morgan Rielly et Ryan
Murphy ont touché la cible une fois chacun pour les
Canadiens, qui affronteront la Finlande aujourd’hui.

BASEBALL

154 millions
Les Red Sox de Boston se sont entendus sur
les termes d’un nouveau contrat de sept saisons
d’une valeur de 154 millions avec le joueur de
premier but Adrian Gonzalez. Les Red Sox ont
acquis Gonzalez dans une transaction avec les
Padres de San Diego pendant la saison morte.
Depuis le début de sa carrière, il présente une
moyenne au bâton de ,282 avec 169 circuits.

PLONGEON

Médaille d’argent
Jennifer Abel et Émilie Heymans ont décroché
une deuxième médaille d’argent consécutive
au tremplin de 3 mètres synchronisé, hier, dans
le cadre des Séries mondiales de plongeon à
Sheffield, en Angleterre. Les Chinoises Zi He et
Minxia Wu ont remporté la médaille d’or tandis
que les Italiennes Francesca Dallape et Tania
Cagnotto ont terminé en troisième position.

La Presse Canadienne et Associated Press
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SPORTS

PASCAL MILANO

Si l’infirmerie de l’Impact
héberge toujours plusieurs
joueurs importants, le club
montréalais se déplace en
Caroline, ce soir à 19h,
avec quelques munitions
supplémentaires par rapport
au match d’ouverture.

Suffisamment pour qu’il
retrouve son schéma tactique
de prédilection sur la pelouse
où il avait été éliminé dans la
controverse l’an dernier.

Bien placé à l’issue de la demi-
finale aller, le club montréalais
s’était incliné 2-0 au WakeMed
Soccer Park, à Cary, le 17 octobre
dernier. Avec au passage deux
décisions défavorables – sur des
hors-jeux – qui avait conduit à
un après-match houleux et aux
lourdes suspensions de trois
joueurs et du directeur sportif,
Nick De Santis. «J’espère qu’il
va y avoir un bon arbitrage cette
fois en Caroline parce qu’il y a
une tendance à avoir des arbi-
trages anormaux là-bas», a pré-
venu l’entraîneur montréalais
Marc Dos Santos.

Même si les joueurs essaie-
ront d’évacuer ce fameux
match de leurs esprits, certai-
nes images vont forcément res-
surgir en arrivant au stade et
en pénétrant dans le vestiaire.

« C’est un nouveau cham-
pionnat. C’est du passé, a ajouté
l’arrière droit Philippe Billy.
C’est vraiment l’arbitre qui
nous a volé le match plus que
les joueurs de la Caroline. Mais
c’est sûr que l’on va y penser
en arrivant puisque c’est le
même terrain. Par contre, on a
une équipe qui s’est beaucoup
renouvelée avec des joueurs qui
n’ont pas vécu cet épisode.»

C’est notamment le cas de
Kevin Hatchi et d’Idriss Ech
Chergui, recrutés au cours de
l’hiver. Absents à Tampa Bay
pour des raisons adminis-
tratives, le défenseur central
et le milieu de terrain dis-
puteront leur premier match
officiel avec l’Impact. Alors
que Chergui a souvent évolué
en soutien d’Ali Gerba au

cours de la pré-saison, il sera
cette fois utilisé au poste de
milieu gauche. Ce qui permet
à Pierre-Rudolph Mayard de
retrouver l’axe.

« On trouve que Mayard
nous donne de la profondeur
avec sa vitesse, a commenté
Dos Santos. Chergui et Gerba

sont bons au sol quand ils
ont le ballon au pied, mais
ils n’ont pas cette explosion
dans les espaces. Et lorsque
l’on joue avec deux attaquants
dans un 4-4-2, il faut qu’ils se
complémentent. Gerba nous
donne l’option de jouer court
tandis que Mayard donne
l’option de la profondeur.»

Même s’il est davantage
habitué à jouer derrière un ou
deux attaquants, Chergui sait
parfaitement ce qu’il doit faire
depuis le couloir gauche.

«J’y ai déjà joué plusieurs
fois les années précédentes, a
rappelé le joueur formé à l’AS
Saint-Étienne. Tactiquement,

je sais quel travail il y a à faire.
C’est à moi d’appliquer les
consignes de l’entraîneur et,
offensivement, d’apporter un
plus et de mettre des bons bal-
lons pour Gerba et Mayard.»

Ajustements
Le match perdu 1-0 à Tampa

Bay n’a guère permis de tirer

des enseignements, jure le
camp montréalais. Encore plus
que le résultat, la manière a
été perturbée par des change-
ments de dernière minute et
les conditions difficiles causées
par la chaleur et l’humidité.
Il reste que plusieurs ajuste-
ments, notamment sur le plan
offensif, devront être apportés.

« Je trouve que l’on est un
peu lents dans la transition
de gauche à droite et de droite
à gauche, a convenu Billy. On
le travaille bien à l’entraî-
nement et cela devrait aller
beaucoup plus vite. Surtout,
on a les milieux de terrain qui
ont suffisamment de qualités
pour y parvenir. »

Seul Luke Kreamalmeyer
était parvenu à apporter une
petite étincelle offensive. En
copiant l’activité du milieu
droit et en se montrant plus
adroit dans le dernier geste,
l ’ Impac t t ient sa recet te

gagnante, croit Chergui. «On
a peut-être manqué de percus-
sion et de réalisme devant le
but. Si l’on met la moitié des
occasions que l’on a eues à
Tampa, on peut inscrire deux
buts. Il faut partir dans l’état
d’esprit de gagner ce match et
revenir avec les trois points. Il
faut rectifier le tir.»

Hassoun Camara ne sera
pas du voyage après avoir
été blessé à une cuisse cette
semaine. L’inverse se produit
pour David Testo, opéré à une
cheville en janvier, et qui a pu
s’entraîner normalement au
cours des derniers jours.

Composition : Gaudette –
Billy, Pizzolitto, Hatchi,
Tsiskaridze – Le Gall (ou
Kreamalmeyer), Lowery, Gatti,
Ech Chergui – Mayard, Gerba

Diffusion sur l’internet :
carolinarailhawks.com

SOCCER

L’Impact retrouve les Railhawks

PHOTO FOURNIE PAR L’IMPACT DE MONTRÉAL

Le milieu de terrain Anthony Le Gall (17) et ses coéquipiers de l’Impact se sont inclinés 1-0 devant le FC Tampa Bay, samedi dernier, en Floride.

«C’est un nouveau championnat. C’est du passé. »
—Philippe Billy

MICHEL MAROIS

Le capitaine Sylvain Bruneau
a décidé de jouer d’audace,
ce week-end, lors de la ren-
contre de barrage de groupe
mondial I I de la Fed Cup
contre la Slovénie. La jeune
Eugénie Bouchard, 17 ans,
a été désignée pour disputer
les simples en compagnie de
Rebecca Marino, qui n’a elle-
même que 20 ans et n’a joué
que deux matchs en carrière
en Fed Cup.

Marino, 61e et meilleure
Canadienne au classement
mondial, amorcera la com-
pétition aujourd’hui face à la
Slovène Masa Zec Peskiric
(157e), une spécialiste de la
terre battue qui sera à son aise
sur le court très lent de Koper.
Bouchard (372e, mais sixième
junior) fera ensuite ses débuts
en Fed Cup contre la meilleure
Slovène, Polona Hercog (68e).

« Eugénie est sans doute
notre joueuse qui a eu la
meilleure préparation pour
cette rencontre, a expliqué
Bruneau. Elle vient de dis-
puter cinq tournois sur la
terre battue et a remporté un
grade A, au Brésil, pour se
hisser au sixième rang mon-
dial chez les juniors.

«La semaine dernière, elle
a pris part à un challenger pro
en Croatie et elle a remporté
le tournoi. Elle est bien dans
sa tête, joue avec beaucoup
de confiance et croit en ses

chances, quelle que soit sa
rivale. Je ne la fais pas jouer
afin qu’elle prenne de l’expé-
rience, mais bien parce que je
crois qu’elle peut nous permet-
tre de gagner cette rencontre.»

Bouchard connaît effecti-
vement un début de saison
exceptionnel et elle entend
bien profiter de l’occasion
pour progresser encore. « Je
crois être prête, a-t-elle expli-
qué. La pression sera forte,
mais toute l’équipe sera là
pour m’appuyer.»

Les Canadiennes ne par-
tent pas favorites, loin de là.
La rencontre est disputée sur
la terre battue et le stade de

Koper, une station balnéaire
de l’Adriatique, est tout près
de la mer et exposé aux
vents. «Nous adorons tous la
Slovénie, mais ce ne sont cer-
tainement pas les conditions
de jeu que nous aurions choi-
sies», a convenu Bruneau.

«Une fille comme Rebecca
ne sera sûrement pas à son
meilleur, mais elle a bien
travaillé à l’entraînement et
elle est déterminée à tenir son
rang. Par ailleurs, j’ai bien
avisé toutes les filles qu’elles

devaient être prêtes à toute
éventualité. Je peux modifier
ma formation et je n’hésiterai
pas à le faire au besoin.»

Calibre
En pr inc ipe , Boucha rd

disputera le troisième simple
demain contre Zec Peskiric,
tandis que Marino affrontera
Hercog dans le quatrième.
Sharon Fichman (249e) et
Stéphanie Dubois (150e) ont
été désignées pour jouer le
double face à Andreja Klepac
et Katarina Srebotnik. Elles
pourraient aussi venir en
relève en simple, Dubois ayant
disputé 29 matchs de Fed Cup
en carrière (21-8), tandis que
Fichman en a joué 16 (14-2).

Srebotnik , une joueuse
aguerrie de 30 ans, est pré-
sentement quatrième mon-
diale en double et les Slovènes
seraient largement avantagées
dans l’éventualité d’un cin-
quième match décisif.

«C’est cela, la Fed Cup, a
philosophé Bruneau. Pour
accéder au groupe mondial,
il faut être en mesure d’aller
battre des adversaires de fort
calibre chez elles, dans des
conditions qui ne sont pas
idéales. C’est ce qui fait la
beauté et la difficulté de cette
compétition. »

Une victoire permettrait au
Canada de garder sa place
en groupe mondial II. Une
défaite l’obligerait à retour-
ner en groupe I de la zone
Amérique.

Les matchs seront webdiffusés
sur le site internet de Tennis
Canada à compter de 6h samedi
et de 5h dimanche.

TENNIS

Eugénie Bouchard dans
la mêlée en Fed Cup

«Pour accéder au groupe
mondial, il faut être en
mesure d’aller battre
des adversaires de fort
calibre chez elles, dans des
conditions qui ne sont pas
idéales. » —Sylvain Bruneau
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VOUS AIMERIEZ
COURIR LE

MARATHON ?
Un demi-marathon ? 10 ou 5 km ?
Ou courir simplement pour le plaisir

et la forme ?

En vente en librairie ou sur
librairie.cyberpresse.ca

ÇA COMMENCE
MAINTENANT!




